
 

  Nous créons des perspectives professionnelles. 

 

L’exposé oral fait foi. 

 

Conférence de presse «Jeunes sur le carreau au sortir de l’école obligatoire –  
Que font la Confédération, les cantons et l’économie?», Berne, le 20 juin 2011  

 
L’intégration professionnelle garantit la pérennité de nos œuvres sociales 
Discours du conseiller national Otto Ineichen, président du conseil de la fondation Speranza 

 

Mesdames et Messieurs,  

En matière de places d’apprentissage, le baromètre de mesure émet un message suffisamment éloquent. Les 
orateurs qui m’ont précédé ont exposé la problématique existante et je peux confirmer que la situation est la 
même dans tous les cantons. Trop de jeunes se retrouvent encore dans une position « entre deux chaises » une 
fois terminée la période de scolarité obligatoire et ne disposent d’aucune solution d’accès à la formation 
professionnelle. C’est cette situation qui m’a incité, il y plus de 5 ans, à créer avec la fondation Speranza, une 
institution qui se consacre activement à ce problème au niveau national et qui aide les jeunes et les jeunes 
adultes à s’intégrer dans le monde du travail. En collaboration étroite avec différents partenaires de 
l’administration et de l’économie, la fondation Speranza est entre temps parvenue à atteindre les objectifs 
suivants:  

• Dans le cadre du projet Networker Speranza ont été créées, en collaboration avec les cantons, plus de 
10‘000 nouvelles places de formation 

• Plus de 300 jeunes présentant des cas difficiles ont été admis à l’institut de formation et ont ensuite pu 
être intégrés dans le marché du travail 

• A l’initiative du Secrétariat d’état à l’économie,  plus de 1200 jeunes adultes ont pu bénéficier au 
cours de ces 12 derniers mois d’une assistance conseil et d’un soutien financier pour leur 
formation professionnelle continue 

• Plus de 550 jeunes adultes ont pu recevoir un soutien dans leur réorientation professionnelle au 
cours des 6 derniers mois écoulés ; ce résultat a été obtenu dans le cadre de l’initiative de lutte contre le 
chômage des jeunes lancée par le groupe Crédit Suisse  

 

Nous poursuivons par notre engagement un objectif majeur: plus aucun jeune ne doit sortir de l’école sans 
solution d’accès à la vie professionnelle. La mise en pratique persévérante de cette vision, constitue le défi 
essentiel que se sont fixés Speranza et les différents acteurs impliqués dans notre action. 

 

Quels sont les objectifs poursuivis par la fondation Speranza?  

La fondation est née d’un concept élaboré par les représentants du monde de l’entreprise et de l’administration. 
La coopération avec les réseaux existants est donc pour nous extrêmement importante. Notre objectif est, à 
terme, de mettre en place un réseau national formé par l’ensemble des participants intéressés par le problème de 
l’intégration des jeunes et des jeunes adultes dans le monde du travail. Speranza est d’ores et déjà présente 
dans l’ensemble des régions linguistiques du pays. La collaboration interinstitutionnelle au niveau confédéral, 
cantonal et communal constitue déjà pour nous une réalité. Comme vous l’a dit Monsieur Bigler, nous bénéficions 
dans notre action du soutien et de l’appui des entreprises et des associations économiques et Speranza constitue 
ainsi le point d’intersection avec le monde économique. Nous nous considérons comme des fournisseurs de 
solutions et des prestataires de services. En complément des mesures déjà existantes, Speranza s’emploie à 
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proposer dans les secteurs niches de nouvelles solutions entrepreuneuriales susceptibles de permettre de lutter 
contre le chômage des jeunes. C’est dans cet esprit que Speranza développe et encourage la création d’offres 
innovantes et bien adaptées aux besoins existants. 

 

Que propose Speranza aux cantons et aux communes? 

Speranza est en mesure de proposer en août 2011 aux jeunes sortis du cursus scolaire sans possibilités d’accès 
au monde du travail les trois offres suivantes :  

• Le projet Networker – création de places de formation sous une forme ciblée et adaptée aux besoins 
(matching 1:1) 

• Institut de formation professionnelle (à Aarau et à Lucerne) 

- Offre intercantonale destinée aux jeunes de 16 à 25 ans 

- Structure journalière 

•  Camp de perspectives 

- Offre cantonale – service 24h/7 jours 

- Rigi / (Beromünster) 

 

Les offres mentionnées constituent pour nous des mesures d’encouragement et de stimulation destinées aux 
jeunes. Comme vous le savez, 2‘500 jeunes se retrouvent chaque année dans l’incapacité d’accéder à une 
formation professionnelle une fois qu’ils ont terminé leur scolarité obligatoire. Et un nombre encore plus important 
de jeunes abandonnent chaque année leur formation avant son terme. Une attitude qui est due à la fois à un 
manque de motivation des jeunes, à une insuffisance de leurs résultats scolaires et à un déficit de soutien 
parental. Les solutions que nous proposons visent donc à répondre de manière ciblée à ces problèmes et à 
remédier à ces déficits. Atteindre ces objectifs exige explicitement la mise en oeuvre des mesures suivantes:  

• Encouragement du développement de la personnalité 

• Encouragement de l’orientation vers la réussite  

• Encouragement de l’esprit de performance 

• Encouragement des qualités d’endurance et de résistance (de tolérance à la frustration) 

• Encouragement de l’esprit de fiabilité 

• Encouragement des qualités de créativité et de flexibilité 

• Encouragement des qualités d’exactitude et de conscience professionnelle 

Pourquoi faisons-nous tout cela? 

Nous constatons que de plus en plus d’adolescents et de jeunes adultes témoignent des problèmes qu’ils 
rencontrent pour trouver leur voie, tant sur le plan professionnel que personnel. Les jeunes ont souvent du mal à 
intégrer leurs valeurs dans la société et ont de ce fait des difficultés à trouver leur orientation dans cette même 
société.  Il est de notre devoir d’aider ces jeunes, de les encourager dans leur évolution et de les pousser à 
prendre leur place et à assumer leurs responsabilités au sein de la communauté.    
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En tant que président de la fondation Speranza, j’entends m’engager pour que   

• la formation soit reconnue comme instrument d’intégration central et utilisée en tant que tel 
(collaboration entre l’Office fédéral de la formation professionnelle et de la technologie (OFFT) et le 
Secrétariat d’état à l’économie (SECO)) 

• les principes de l’entreprise et de l’économie d’entreprise soient mis en application dans une intégration 
professionnelle durable 

• Le processus du choix de l’établissement scolaire et de la profession soit optimisé dès l’école primaire  
(travail de prévention à partir de l’année scolaire  2011/2012 „L’école rencontre l’économie“) 

• La formation professionnelle retrouve son prestige 

En conclusion  

Nous sommes convaincus qu’une intégration durable n’est possible qu’à condition que l’ensemble des 
partenaires travaillent la main dans la main. La formation professionnelle constitue en Suisse la matière 
première no.1 et est absolument indispensable pour préserver l’intérêt public et assurer la paix sociale. La 
conférence médiatique d’aujourd’hui doit être une confirmation du très fort engagement manifesté par les 
cantons dans le cadre de l’intégration professionnelle.  Speranza est en mesure, en collaboration avec le 
réseau entrepreneurial, le projet Networker et l’Institut intercontinental pour la formation, proposer une aide 
effective aux jeunes et aux jeunes adultes présentant des conditions de départ particulièrement difficiles. 

 
 
 
Je vous remercie! 

 
 
 
 
 


